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f,11••··--ATHERTON ,!URNITURE COMPANY····---

19 Mars, Saint-Joseph nas lc, fruib, qui 
Saint Jos.,ph t,Ut un rôle uni- ~·ent pas seulement qu'il Y a 

que sur la terre: Dieu le Pèrc 1 nn .-:a1,veur. 
lui confia son Fils; le Fils lui Pou,quoi? 

l'Etiprit -Saint lui confia, Par~e que pcr~nnne ne leur 
l'honora com 1,.,,icpre annoncé 

me »on ,·irginal l.:poux. Joseph I l'arerc que ks missionnaires et, 

n_"a pas con~u I.e~ patriarches, dé- ks ressources so.nt insuffisant~. 1· 

,,ré le J\lcss1c, il L, possédé, nour Emue de cc douloureux état, U­

ri, protégé, lm a donné des or- ne jeune Française Pauline J\la:ie 
dre,,. Il n'a. pas, comme les pro- Jaricot, conçut en 1822 le pr<)Jet 
phètcs prl.:d,t sa venue, mais il admirable de la Propagation de 

~'~nt:~~u~~n~:e:o~;:~:r~~=-~l~~: :~i~:i. lu~:\::t~:e:P~~:s ~i;::~;~ 1 

aux hiérarchies c~le.,,tee? lll a•s U# ~ ~'Û.L..J:,ll,l.letc.wr 

::;::· ,:·:.:~,:~,:::·,;.:~:: ,;;,'. 'l~::~;::1~'.i:?.·::!:.}~;~; 1 

du crédit <lont il jo uit auprès de portes <lu Ciel à 2500 enfant~ . 
Dieu. Les martyrs prient par Inspirée par Dieu, elle tra~a ra­
lcurs plaies; les élus de tout or- 1,i<lémcnt le plan si simple et si 
dre par les sacrifices et les ver·'férnnd de la Propagation de la 
tus de leur vie mortelle. Saint· Foi: do nne r un sou pa r semain e I 
Joseph en sa qualité de père et pour les missions . Qui n'a un sou 
d'épou x ne peut-il pas élever vers d<" reste à la fin de la semaine et 
Jésus et Marie des supplications.· qui ainsi ne peut ~tre apôtre.? 
plus puissantes encore? li. a bénédiction de D,eu descendit 

Sa charité à notre égard n'est sur l'ocuvreet le petit sou de Ma-1 
pas moindre que son crédit. Pour rie Pauline Janico t produ it annu­
avoir reposé quelques instants sa cll ement 6 mill ions de francs. L ~. 
tét.e su r la poitri~e ~u Sauveur, France, bercea u de l'oe'.1vr~, qm l 
Jean est deven u l apotrc de la dep uis longtemps fourmssa,t ses 
charité. Quels trésors de bontélmis~ionnaircs da ns une propor­
Samt Joseph n'aura-t-il pas pui-ltion qu'aucun pays du mon?e n'a 
sé dan~ ses rapports intime~ et é:,,alée, a tenu à leur fournir dcsl 
journaliers a,·ec le Mait re d"·in.lres~ourccs dans les mêmes pro­
D e son côté, Marie dont nous portions . De 1822 à 1920, à elle I 
:~:;.,e: '.~~~ :~:t~~:~or~~~' é:;~~ 1 ;;ou~c d:H~a a /~t!oà .!;;ll~o.r:tas:~; 

ses sent,ments à notre égard. 93 mill ions de plus que tous les 
-(1fess. Can.). autres pays du monde en~cmble. 

,\ dr essons -nous do nc chaque Aujou rd' hui, il y a J)lus de 15-1 

~:~:t :: ;:m~1
1
~~s~ns\:;~a ~~:t~: ~gf;!:::\~0r:::;1::n~t :~i 

pureté, son espnt intérieur, son conversion des mfideles. 1 
i4!lJOUr du travail. Ces généreux apôtres ont qui t-
. té leur famille, leur pays et to ut\ 

0 0 0 ce qui leur ét ait cher au mond_e I 
3 Décembr e St . Fran çois Xavi er pour aller annoncer la 1mro\e d ,-

Franç :i~ô ~:vfeers : ::1~i: en_ Es- ~~:: Î~et~:è:;;;e~c el:c::r;s~:: 

;i;:;:rèd:!~~
1
~r:\:~~nr1:u;

1
de~~ ~rea~:e~'.a!!~t~c~ 17;;:n\c~r~ ::~~ 

Spécialisant, cette semaine en 

Exquises Draperies de Chassis 
A des Prix Décidéme\it Plus 

Bas pour le Printemps 
Deux cent paires 

BEAUX RIDEAUX 
PAR VOLANTS 

\u très bas prix auquel notre lot de ces !>plen­
dides Rideaux sera ,·itc écoulé. alor~. nou~ 

.. ~J·~.,~~~-agi~rtt ~:.a:::~ti~~~eti 4. · . ~e°~~ 
ont un beau volant au bord. Cette~ 11aine 
5eulcment . 

$1.19 la paire 

NOUVEAUX 
RIDEAU.X EN MARQUISE'ITE 

MADRAS 

à 
RIDEAUX 

De pa t rons excep tion nels 
et de qualité exce llente· 
Tous une vge de large 
et spécialement dura­
bles . Choix de mi lliers 
de verges de cc beau 
matériel aux prix extrê ­
mement bas de 

39c 
49c et 59c 

Iavge . 

De belle qualité, cxeel!cntc largeur, 
ont bords garnis de dentelle et 
sont très durables. Cc~ Rideaux 
cette semaine aux prix spéciale­
ment ba~ de 

$1.65 
$1.85 et $2.50 la paire 

Beaux Rideaux en 
Point Filet 

De jolis patrons nouveaux, son t de 
matériel belle qualité, bien dessi­
nés et extra bien faits. N"osbas 
prix spéciaux cette semaine 

$2.25 
$2.75 et $3.50 la paire 

OU L ES GfilNS AIMEN T A ACHETER 

200 
Rue Lisbon Atherton's Lewistoo, 

Maine 

COM~IIS CANADIENS: -M M . Cyr iil e La b ran_che, Joseph Sutton, Isaac 'Mar tin, P hi libe rt 
Roy, \Vi lfr îd Clout ier , M lle Blanche L an11ctte, M me. Lacasse. 

tinée. A 18 ar'.s, 11 ne. rcva,'. qu~ que de ressources pour atte indre! 
pla isirs et gloire lor~quc D,eu !u1 un plus grand nombre d'àmes· 
adre~se St. Ignace pou r le fa,re Aidon~-ks de no~ priêres et de 

re~ii:::~ !)~~~:~;n~:::;;~tt::.·cc ~::ai~!o!:\,~ u~~~::::i;~_;;:; 

admi •at,on les leçon~ ~u !.eune et tous dans la P ropagation de la i · • ••••••••••••••••• ••• • • ••• , 

~i::~i~es::o:::i:~:eS~i7:~'r:~: :e: i: :;:i:~::~: ~:~~~~:s~:s ~;~ • 
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LE DEFENSEl'R 
POUR CEUX L'ART DE 1

',"''"'"'' " 0
'" "' ''.'""· • • -

1 .\ vous. Jtune" !·ranco-Amcri-

QUI VEULENT SAVOIR-VJVREc.,iasdccooscnecàlagé"fra<io" PHARMACIE NATIONALE 
S'INSTRUIRE '""' ,ommcoçoos ",,,::'~";,::"' """'""''! 

CALC U L 
Cours Elément aire 

une série d'in,-truetions Cc"t à toutes les clas~es de la 
qu'il appartient d'étre perl pratiques sur "l'art de 

vivre '' ou "la polites"c· • 
J. Combien d'années se sont ment dite . Un jour, le jeune roi 

365 Rue l.isbon 

LEW ISTON, MAINE 

écoulées <lepuis la fondation d_e :,,;ous invitons nos lecteurs ;,[;,;:\·![ jouait dans le parc 
Rome l',m 753 avant l 'ère clu c-!prcndre lt: plus \-if intérét à cc De l'autre côté des barrières, un '-------------------~ 

;':;:.~:E:t~\:,::::~::1:~ ': i;;~~f :;~~ r,:::::',:·,::(·i\t,~:: '1::~~:1~~~1 r~~:::~:::e~:~;~fr~1f { 

108 pieds et Conrad en a lan_cé La Polites~c e~t à J'e~prit France. Parmi les spectateur~ se J • DULAC & FILS 
u.n1: a~trc 26 pic{!~ pins_ lom . (1: <lue la gr[,cc c~t au l'i~agc; troul'aient une \icil!~ da~c d'ap-
(omb,en Conrad aura-t-il De la bont<: du coeur, clic parence modeste. lout a coup, Marchands de Quincaillerie 
pieds à rarcour ir pour alll:r [ e,..t la douce image, clic labsa tomber ... on pau\'rc 

:,':''.,,~:,~r.:: ::::~ '" l "
0

;:;;::.'::,:;::;;,);;;;: 1;~:;~: I:f~:;t:,;iqf;i:~::,:fi:1i1 351 R~~ : : ; GE ET CHAUFF~: El703M 

e"t partout appré- ne autour d'elle ne lui 1·enait en '----------------~ 

rti:r~·ti]f 1·f t:ii1[ GRANT & CO. 
BONS VETEMENTS 

LEWISTON, ME . DEVINETTES :~~~::~::~n: 1:~ r:·1:~r~~C:i~~/;~;:!~ 1~~1:a
1
~c 1:!~:::ind~,r::

1
~efi~~n <\\1

: 54 RUE LISBON 

:r,~:,":~. ,:' ,::::: ,:,:: ;:r1:ffü!t:~)ff::;f ~1!::.:s;;:;:;;;;,;;;~;:;;::::,::. ,....----------------. 
.\ Rébus-TroU\'('runprover- nos manières,commeà notre!an- ~ 

te ~a~.,~~; ~t~~e~ ~é~~_
11tt~-T ;:;t~ut\:tr: 1cs:!i~;s~ ot:c0

::;; 1~I Le Paradi s est à Vous ~ / -
4. Qu y a-t-il a la fms de plu~ et de \"Otre e&prit. . . . _ . . \"l.-.:TOY J.T R J.':T ~Jtl:tii peih!t ,:,(_/. ~, 

léger(:( de plu, lourd? 1 ! l"t. •t, la lac de Onl•tdanslav1cdeS1Ph1lipped~ ~.ta~i:S~~!ttoudtea~ e ouvng~ . qua:::;-~~ 
5. Quel est ~n général la cho-jtou~:.-1:~o~ :;:ti:~s :ociat;~'; san~ Xér_i qu'une pe~nne nom'.1'ée Sc~ 1,oiHaalon. eont gan.ntla contre le feu. • 

:;e la plus ~alée au rc~taur:,nt ? 'elle ce~ relations seraient dénuée~ 1 ~asu~ue '.ourmcntce de Pf:11= d~ de- LEWISTON STEAM DYE HOUSE CO. 
l' · ~~h~~~~1:: ~~~:~/;;ci~:~t:e;ir:;, d'arrém~nt. . I _ . ; :;:~r :rsa:~. ~~~ ~~:,~1~

1
~nJ1:~~l 

ai. A,·ec ~ion .chef (ma prcmi-ltr;n:~::te:::'.o~nt:;tes;ri!cu;a~! : due, il lui dit: "C'C-:t bi~n ;i tort quel '-- ----- - -- ----- - ~ 

ère lettre) je suis une arme meur-'un ,:,,onde d'où la politesse est l \'ous ."ous croyez de\'o~ee aux nam;I 

trière. _ Si .,·ou-. . chan~ez m~n exclue· :_c;/~c;n;~~tl~e :~~:,,sn~::d~~~I~~ 
che~, Je de\·1e;dra1 1l:n ahmett. tEt: Que Yerrez-~·ousf De.; hom- en poussant un profond soupir-j Philippe Giguère 

PATISSIER :::. ~: :~~ qu:n;"a~r: 1:~tre:~. re ,~neC:r.sq~~t~:j~:~~~~it~ ~~:~: ;: 1~: :n~ol;/:~r~:z res,:oi~.·e~i:!::~;l 
8· Aux chan~e~ du ~rcffl)er, 'iautres, chacun vo~~t pa-.ser a- Scolastique, pour qui Jêsus-Chrîst Ep iceries, bonbons , crème à la glace, tabacs et p.-itisseries 

(va tO~lJOurs en a\'a nt, les meille urs morceaux, les en- vo us une sainte?- Hélas rtlpon- TELEPHONE 1849-M 

Ch,(~;'::;~, '::.;"',:'.a'.:; I;' :: '.":•:,:•\::;pf.ab g;.;t:rq~ 1!,0~~

1

:~ ~lr~~ : ?~ :! t~~;; i,:u;~~! de touteg sortes. 

Et mon enuer, d~:~ !~ ~~ n; 1fonts qu i crient de\'ant les gens dit-elle je suis une grande pécheres-1 49g Rue Llsbon, Lewiston, Me. 
, . [ u_ 11 I respectab les; dt:s personnes \'O• se-, \ insi donc Jésus-0.rist est mort 

Dt.'c1de du sort de la v,e. ltant, dans un salon, à l'assaut des pour vous ass:rément c'est pour \"OUS ;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;; 

-- -- fauteuils moelleux et laissant aux ouvrir le ~iel iJ est donc clair que le\ A V J S 
_G~ OS, LIVRE moms le~tcs, qU1 sont ord1na,re-l paradis est a ,ou'>. Car pour \OS pe- ' ' • ''' 

A la b,b!iot .he~uf: ment les ,1e11lards, les cha1~es etlchés vous tes détc,-tcz Je nen a, au .M LEO GRENIER <lirecteur de la fanfare Ste Cecile ams , 
- ~ue\ livre. desircz-\'ous? Iles banquettes cun doute" que de la Chorale des Defenseurs desm: fa,re part a nos lecteurs qu 11 
- t:n gros hne. Que I errez vous encore J Un Depuis lors, cette douce parole accepterait encore quelque~ elc1 es pour le piano ou n importe que l 
-De quel auteur? effroyable laisser aller dans le "Le Paradis l'SI a \OUS' ne cessa de autre ms t rum ent de musique 

111:~eaoi~ed~~:tcn, c'est pour ~=m:~t:~;d:~s u~\:io~r~~e~e:::i~ la remplir de confiance et de Joie . M Gremcr a a~ss1 1 a~~nce pou_r p!us1e~rs ~onnc _s maisons 

- - nem~nt de tous les travers de l d\n~trum ents d_e musique ~u ,1 vend a des pn x tres ra ison nables . 

. Ce sern am pcofü q,ce "'. " ' l'h""''" " '· , TROIS PAR TROIS Res,dm e, 23 K, wmao, 1füphooe 767-M . 
l~rez _ch_aque ~emame la Scmame Dans de semblables conditions, , 
1 ;iroiss,ale, n Y manquez pas. la vie de\Îe ntd rait fort pénible, et I T . -.-,- f 3. Tais-toi une opération longue et fatigante, il 

Onpeut,~z M P ,erre l on trouverait b,en ennu}eux l à r~so~:eettrois tai/COII/> unestes Qu1l!cnddcrid1t futréve11léensursautpa r son domes-
l e,csquc, no~ obJCb mis en d cire touiours en contact avec I Peu S:l\'Oir, beaucoup parler 1 ;rou\e des chalandes uque qu, le prévenan qu un monsieur 
chances un Crucifix artist ique Ides cires grossiers A1ez-\ous 2 Peu a,'Oir, beaucoup d~nser 2 lerd ses am,s venait le chercher pour un de. ses en· 
~orll d'une des prem,eres ma,-ldcJ, remarque combien sont de 3 Peu \aloir, beaucoup présumer 3 Donne son argent fants gra,ement malade, il sag 1s...<ail 

:71:~ i:t::~~c uc:: :~~~: bal~~'\:' :;~;c:~~:~/~, !:n;/!':.1~:t~n~e 1 ::::s A:i::;coup récompenses par l A u~I ::~:td;:n';:':ès de l~o~:u~:~e u;:e c~:sev,:,;::~ '~:::; 

runt tires a notre partie d e wln st tmc111cment, nous lts fuyons 1 Beaucoup détude , beaucoup de 2 A un médecin de sa maladie monter et ,l reconnut dans la per 
de Paque~ Q u e chaque Au contraire, combien une pcr- science J A un confesseur de sa consc1encel sonne qu il rece\'a1t le plus mcomgi 

~~~;~::,u: 11p:::n/ne car te de r::~ ,:~é ~~~~'aor~~e \~:~:::hc, c:~ !e ~::ucoup de droiture, beaucoup . -- , -- ~l:n~:::;d iit ~:::;:~~-~]~~~ !au~ 

-- lelle adouc .it tous les angles et fa- J. Beaucou. p de réflexion. beaucoup , Il Vient d Avaler . 1 grand malheur. Mon fils s 'étouffe je 
P ET IT SE RMO N cilite les ra~ports. , de sages.se 

1

. Une Souris crois qu'il \'ient d 'avaler une souris--
COUR T ET BON Jugez main t enant., a quel de- Trois bons mtdeci,is. -- Une souris? Pas possible dit le doc-

<lr~:a~;7c cd~:!a~:::;
1
~::~l:· r;;:~ 1~~é ~o:il~~e::e f:~~c~

1
;:::sl'::~: !: ~: ~°:~: ~r D~:~:;é. ber~:t;·~d~::t~i~ i;~r~~~~: n;~: : teur. , . . . 

1-iens leur disait: !conduite une large part il cette J. 1,e Docteur Tr a\'ail. convetsations qu 'il hait connu de la -oh . 51' Je ~ous assure .. 
" Mes frères, cc que nous dé- demi-\'ertu. Trois qualités pour t'ivrc flcurcu:r. province entière pour le laconisme -Comment? -Il donnait la bouche 

pensons pour no~ plaisirs, nous le D'ailleurs la politesse ~st l'apa- 1. La patience pour supporter les de ses réponses. Un grand nombre de ouverte une de ces mau,'l!ises bêtes 
pedons pour touiours . nage de la race Française. Le, mau:,:. 1 malades, qui !i-avaient respecter sa aura pénétré dans sa george et 

Ce que nous économisons s_ur au·". es na. tions vantent la politc~ · 2. l.a crainte de Dieu pour éviter manie étaient rapidement soignés[' -Oh! si \'ous croyez cela inter rompit 
la terre, nous le laissons à d'au -,sc .Française et s'cfforçent de 1'1- le'! vices. parluita ndisq u'i\r efusait toute con- le docteur hàtez·\'o us de faire avaler 

tr~e\:~t::u: 0;: ~nons pour desl;r~~:·ns i:~:~!:1:;ai:~r~i~~tn~~ ~i~i 0 ::~c:;~:!a 1:li~~~~~lî del~:~~t:i: :u::u;: 1~~~:nuyaient par un c~at à votre fils Cl demain il n 'y 

bonne~ oeuHes et pour la cause notre caractére tend à baisser. Tros moyens pour vivre en pair. 11 d~testait aussi qu'on \'Înt le dé+ paraitra plus, et, poussant ~e bonhom-
du J,îen, nous le retrouvons au Pourquoi ? Parce qu'on se g.:;nc, 1. Entends ranger la nuit pour peu de chose. Un me hors de la chambre, il lenna la 
Ciel." mom~. parce qu'on sait moins' 2. Vois , jour qu'il \'enait de se coucher aprés porte et se hâta de se recoucher. 
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Page des Jeunes1~·;;:"'~ 0:':;'.,~;,;:;;,';~!';;,;;;:;1 
- 1:::,;,;;~:t~::::t:: :::,;;':~;: 

Programme du Carême chcur, ,·ous Vbus lèverez chaque 
1 Se convertir. matin un peu plus tôt afin de pou 
2 Convertir quelques pécheurs Yoir agsi"ter à la Sainte ).k,.se. 

par ses prières et ses sacrifices .. \'ou, \'Ons maintiendrez en état 
de grâ,ce afin (Ln-oir sou,·ent le 

Cher~ jeunes amis, bonheur de faire la Sainte Corn-
.Kons sommes entrés dans le munion. \'ous confierez \'Otre 

~aint h:mps de Carême. pécheur i, la Sainte \'icrgc afin 
Le Carême c'est un temps où qu'elle vous aide à le sauver et 

ron fait ses comptes avec le bon tout le long tlu jour, ,·ou~ ferez 
Dieu. !des actes <le vertu pour lui. Peut 

11ais, qu'c"t-ce que faire M'S Ctre ne connaitrez-vou~ pas son 
compte, a\'ec le bon Dieu?C'est.nom sur la terre.mai, à la porte 

;lrrèix ,;~~~~:~::t:E;~;::e ~: '~i~~~~l {'.!f ~I!.~~~,:~f::r~~:I~f :~ 1 

suis au monde, qu'a,·ez·1·ous fait' c'est à cette '1mc que je dois mon 

L/\ DJRECTIOK 
,-é?" Répondez anc attention à 

ponr moi ? .... que m'a\'eZ-\'O\h ~alut.". 
doaoé? q«c m'm,-,o," coo,ec-1 

;:; 1:::::::,t;:';;'.::,;';:,·;;ILA MAISON I 
bon Dieu a fait pour \'OUS. La 

;;~,::,,, de bo;:m,::::::~: DE DIEU 
de bonnes le~ cnn- (SUITE) 

LE DEFEKSEUR 

M. D. J. CONLBY 
Emb&umeur d!plOmê-llcenclê 

M. L. POISSON 
Embaumeur dlp\Omê-llcenclê 

CONLEY & POISSON 
Ent reprene urs. de Pompes Funèb res 

ks sacrement~, priercs. Christian le petit infirme de la fo-, 
les in~tructions ~ont au rit, s'rntretcnait, u11 soir de décem­
tant de moyens employés par hre avec sa hon"c grand-mère et lui 
Dieu pour attirer votre àmc et disait combien il désirerait vair la 
111; faire du bien. Que de bkn· (rci:he de 1\'ofl et s'approcltcr de la 

f~its qui rempliront \'otre ;.me de Tahfc Sainte. ~------------------------' 

;~:~;:~t,,,mce pendant toute l'é· "?Ion che~ . petit, in.ter- ;î ~:~:=~!:21::nfant Jaîssi retomber ~:~ ~:i,~~:}~:h~: i:-~:~~~ ~:r: i:,1:~~~~~ntla!;:nc:~;,~cr\jt~,'!~: 

Ensuite. posez vous une secon romplt Dame Bni,:,tte (Or l'aieule sur l'oreiller sa tête pleine de som-'couchettc en tendant les bras ver, le l'ortin Roland Gauthier Paul 

~JI?~:i~;::\:~·;~,/, :~;, f~j/:l}:f~f:i~;II:;);~, füf ;!:f :Jll~l'.1[:r::{~ !f :;f f :I:~~;~;~rt;! iii;it:}f tf :.{f ;~;i:~ilI: 
fait chaque jour ? Comment est-1 dot! etr~ au~, _celui de ta ~rem!èrc mi. du ciel. lnscnsible au froid de la nuit Léopold Poulin. ' ' 
ce que je fCpond~ à ~on amour?.commumon; lh,:·erpasscrav,.t~LOm·, Au milieu de la nuit une lumière d'hi\'er, l'enfant se sentait entouré 
Qu'ai-je iait ju~qu·à présent pou ri me tou_tes !es s~i~~s;" tes de_sirs ;e- céleste inonda la chambrette de de rayons et le sillage d'or que le 
lui plaire? Comment ai-je profitêlront bient~t r.eahscs. Je.sais bitcniChrîstian, un ange était descend·«·passage de l'ange imprimait sur la NEUVAINE DE 
de ,es bien~ infini~: la CrCation cela repartit ]enfant,, mais voye1.·J,·ers Juidéployantsesailestisséesde neige lui apparut mille fois plus' LA GRACE 
la Rédemption, !'Eucharistie, le.~ vo_u~. bonne gran.d-mere, on m'a a~ rayons comme un dais mervei!Jeux1 splendide que les reflets empourprés; 

Sacrcmenb ?" ::;~e::surc~:::n: 1 ~:~~~::::t:eto: au.dessus. de son li_t. L 'enf~nt ouvrit I du soletl co'u~ant.. Du 4 au 12 :~n l'honneur 

Apr~~ avoir ré.pondu sincère- jets du culte et sur les offices chré- ~~ ytc: ~n~re;!t~~ teo~r~~:: e1\~~ (a smvrc) de St· Franço is Xavier 

~~~l'tc:n~~: ~~~~,t~o1:
1sq, ;~o~so~:r:~ 1tiens, ~u~ je ne,voudr~is point m'en ~:;att ~hercher pour l'emmener en'I ONNEUR 1 .-. -.-. 

. ,. . . aller reJotndrc :,;otre-Setgneur dans sa son Paradis Mais p!us douce et plus H St. Françoi~ Xavier, en 1633, 
::;; :~ 1:~r::i\~r 1;;:~;.nt pour vt- demeu~e du Ciel .avant d'a.voir visité mélodieuse ·qu'une musique de la AU MERITE· guérit. 1~iracul~usemcnt le Père 

\'ous regarderez quels sont les au moins une fo_,s: sa maison de la teTTe la voix de l'ange retentit; . r> __ • . , l\'.as.tr1l!.1 et lu, ass'.1ra que tous 

défauts pa~/squels vous ~ontris-' ~;~:~ti~:n~: 5:
1
:

1
r~: t:en~~~::ts :~ ~~:i:.n~::ai~~:u ::ra;;~nr ~:u:: pe~d:~: r:sm~~:~u R~mé:ed;~~~ ·~;::1r~: r:np~:~:r~i!~~r=o~ui:t:r~ 

~1;~~:ifüf i;t1~:~l=;i;:;:. t~;f ;:l;::~Ë':f:~l;f :i'. 11;ri:i~?~Ii2f r-:: ·~r~:~~r::,~:~f f i~~:ÎI~I ~t~~f ;·::,i~J.,;};~t:5::11f 
~-~;t,~;~1:

1
:~~e t~\~~~:~1~J !a:;:~ 

1 ~~ :r~;~u~c t:~:~i:r <7~~s.~~~:~l~ !'e~:n:~is-je pas le W)ir bientôt? fit , :~:r~tJ 1a;Jui::u:'. a~:::ri~a~fi:: ; ;~~~rd::ai;~\r~u~!:u; 0:a\~:xp:~ 

"aillerai a.,me corng~r d~. mal Christian avait repris son bon sourire,[-Oui bientôt reprit l'apparition carlault, Roger Bégin, Armand Bé- rience a prouvé combien cette 
par~ss~; J apprendrai bien m~n ses larmes étaient séchées; il embras- la fêt~ de Noël approche mais' du- rubé, Rosaire 11artcl, Raymond neuvaine était efficace, 'des fer­
cate_ch,sme, to~tcs n:ies leçons, JC sa tendrement l'aïeule; puis tousl rnnt les nuits qui nous en séparent Laurende::.u, Paul Langclier, Ro-lveurs sans nombre ayant été ob­
fera, ~es ~~voir,;, so,gneu~eme~t;·,delll! mangèrent leur petit souper de encore tu viendras avec moi visiter land Rouleau, Lucien Houle, Ar- tenues. (On peut se procurer de 
n:ies dcsobe,ssance. au premier bon appétit et récitèrent dévotement le pauvre temple de pierre oû notre thur Bérubé, Roméo Caron, De- ces neuvaines au Collège). 
:~;~:~!:s~ejep:r:~ 1:~utce 1~~1:1~:i:~:~ l~up:~~ ~~;i~~ ~~~:\!~t ,_ ________ I ____ , ____________ ,. 

m'est corn.mandé, sans raisonner; fant: ''Nous allons faire jusqu'a 
ma légèretC qui me fait si sou- Noël une neuvaine pour ta guérison, 
vent manquer au silence en clas- récitons le., Litanies du Saint Nom 
se, dans les rangs surtout. Jeldc Jésus et le Souvenez-vous." 
veillerai sur moi en toute circons- La lampe était éteint e: seule, une 
tance pour mieux remplir monde veilleuse à verres coloriés projetait 
voir ." E t le soir a\'ant de dire de capricieuses lueurs sur l'antique 
l'acte de contrition qui doit clore cruci fix qui fai!ait face au !it de 

la jo~ rnée de tout.chrétien, vouslC hrist ian. L'enfa.n t ne do.rm ait pas 
examinerez si vra,ment vous a- les yeux fixés sur l 'image du Sau 
vez fait votre carême ce jour-là. veur en croix, il songeait : "Notre 

Vous prierez mieux et vous fe- Seigneur s'est fait clouer les membres 
rez péni tence pour ,·os péche5; en silence pour moî,et moi, Christian 
mais vous songerez aussi à tantlje pleure parce que je ne puis faire 
de malheureux si loin, si loin du ce que je ~ux de me!. jambes ce 
Dieu de leur première Communi- n'est pas juste!" Alors, dans un élan 
on, qui, tout entiers aux chosesldc toute son âme il s'écria: "Mon 
de ce bas mon<le, ne pensent pas Jésus je ne désire plus rien mainte 
à regarder le Ciel et à songer au nant, prenez encore ce qu i me reste! 

... AVIS ... 

~'~ 1{it~i1~~~~:i:r~1E~i~n~{l~~~~~' 0i~r~~:d~:~:1~~~!:~e::\:J~~:~1 

l1~~e~e~~t~~~d:~.~fr11~~u~ç~~1~a!~~e;~u!a q';:~ ~~c~;t;e 1/~~r~n:~iEf~~; 1 

nous donnant de~ annonces. 
J E AN CHARLE S BOUCHER, Pr és . 

Sol îciteur des annonc es pour le journa l. 

L E COIN DES BO N NES VALEU RS 

J. B. St. Pierre 
Cl-DEVANT JANELL E & ST-PIERRE 

VETEMENTS POUR HOMMES, JEUNES 

GENS ET ENFANTS 

Soyez CERTAIN de lire notre annonce du mois prochain. 

272-27 4 Rue Lisbon 
Lewiston, Me. 
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